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B«cfc. BUtaux, Bonlface, Boutleux. Bros- 
CattOMi, Cauœsrtiii. Cerf. Clk«ntr#t. 

ChatmeU, OooU. DwgarUfti. I>*hovc. 
D«mll«vel. Mlle UrsoiaU. MM. D«- 

tWeaTuerb», Gros, Hebert. Heiinevciix, 11̂ - 
.<Wn. «Mte. MUm Flevat, LuJvuutttM. ALâtI. UiJ. 
Glschant, Mlle Go«.sart. MM. Gulselln. Lam- 
Wotte. Léoomto, Lécoiitre. Lnfebvrp, Lemaire, 

L«mattre. Loc<ïue«, Mailly, Martin. Mar- 
tjm, Massart, Masttn, Lemoine. Liénard.Lipps, 
#éi»iet, Poacet Pot**, MUa» Monslnjon, Mot- 
^tTtndç, MM. Paucbet. Petit. Plouvlez. Sa- 
'Zdareq, Sentzler, SmoliaK, Thomos, Vanwaels- 

Van Wynfcndaele.
DOUAI. — Mlle Béguin, ^rM. Dadot, Dujar- 

‘Ain; MesTouie, Polie, Robert.
VAUWCIENfnîS. — MM. Bouchez, Cnegeau, 

;l>é]an1ln. Dclemarle, Delfosse. De»forKes, 
DtiMiMV', Gillot. Haiiet, UtboU. I^inbert, Mo- 

iafsr, Kihoua, Rirliarcl. Mlle Talniaiit, M.M. 
iTalOkant. Thlrion.

AMJENS. — MM. .\i(ftitreUe, .Mlaire, Car- 
.•wi. Crement. Dairaine. I>elai»orte. Filaclipt,
■ Klrliti, Lallemant, Aiiftrè l.efebvr», Pluquet, 
' R évU ^ . IJiiMUüt, Ternisien.
I CMAiM£vnLCE. — Mîkl. Cochart, Colnat, 
,Crowet. Diileux. F.soallé. Georges, Goffrln, 

fVllot. Rlrax.
LAON. — M.M. Charlent. Jorssen, I-eîTrand, 

Moires, MoreJ, Pabris d# Bpoô, Plucliurt, 
Yvanne.

SAINT-OMER. — M. Duj>ont.
Pont reçue déflnltlvenient ;
K.M. B«niartl, Bumenge, Gloaguen. Lemal- 

Ire. Poti«, nDt>ort.

M. Eugrén* DSLPORTK
vio«^riclil«nt du Ooroig de la Oonoorde, 

■8T NOMMtt C H IV a L iCR
DE SAINT-CRCGOIRE LE GRAND

m m  N9TRE-DAIIE Îa TREILLE
MMwcvou* «M  ImItattoM. Vhitor ValMiar

023*

R O V B A IX
If DMAKCIE A

D* 9 h. & t l h.. Caisse d'Epargn*.
De 10 h. k l  h-. Visite des Muse«B.
De 10 h. 1/2 à midi, Socîétè Salnt-Françols 

MkIs (Dour faciliter b  mariaKa dee ouvritrs 
«nu) rue <hi Vieil-.* bretivolr. 33 bis.

i-Doacbes d« la Caisse d Eparane. rue 
Cm Lon»ue»-Haiea. — OM^erture à 6 h. 1/i
— ¥vnrZ du dimanche & midi au mardi à
8 hauiws du matin. . ^

De 11 h. 1/Z à 1 h...Secrétariat du Peuple : 
nie du Vieil-Abreuvoir, a."? bis ; rue de Lau- 
aoy, 8W : rue de» Arts. lli. . . s

De 11 h. ^ midi, visito u l'HOpitoL '.

60* ANNIVERSAIRE •
DU

tOBlf DE U < SAMTEf nnU£ *
3S* ANNIVERSAIRE

d* son préaltHnt

M. K N n  W ATT^TO lH illllO lO E
ORCATIDN 041 OKRQLE DES FLAMANDS 

grSoe *  rtnltistiw*
> hofNmss influsnU ds Roubaix

M. EucSns DBLPORTB.
IXR n»einbre<i du C«rcle de la Concorde 

ont appris «vec  plaisir que M. Eugène» Del- 
popte, bien coiuin à I\uubnlx jwur son «i-  
mAblo serviabilité « t  son dévouement à la 
cause caUiolujue, venait d'être nommé che
valier de l'ordre <ie bt-Grégoire le Grand.

Cette distinction est la réco«ipeii<>« méri
tée du dévouement dont fnit preuve depuis 
de longue» années M. Eugène Delporle 
pour le Cercle de la. Concorde. Tl en e«t 
vice-président <Jepuis k)ngtemp«i déjà ; nous 
pouvons ajouter quMl en e«t l ’&rrke. Il vit 
pour son cher Cercle, prodig«ue de son 
temps et de ses efforts jKnir en aasnrcr la 
vitalité. St aujourd’hui le O rc le  de la Con
corde — en même temps que l’un des plus 
anciens — est l'un des ceri’les les plus pros
père* de Houtwix, Il le en grande par
tie à M. Eugène Delporte.

Tous ses membre# jvuvent donc être fiers 
de la décoratio0  pontKi^'ile acoM^ée à l ’un 
d eux, et nous tenons A fé lic iteras  «m is in
times de M. Eugène I>el'porte, qui, dans une 
délicate pensée de reconnaissance, ani sol
licité pour lui cette distinction.

A  l'homme de « eu .-, ft l'excellent catholi
que, ù l'ami aussi de Vi. <( Croix «  qu'est 
M. Eugène Helporte, nous présentons nos 
plua vives félicitations.

t £ lT R E  AU PRÉFET
L9 16 Juillst 1964. 

Vous le savez oueux que qui que ce soit, 
semttlsn la probpeirti toujours croissants oe 
l'industrie exige une augmentation inces- 
ssnte de bras eiraniieis. Oi, liauuen:>e nuijo- 
sUé de ce coiitiiqf«a( h Roubaix uppaxtient à { 
la partie Uauianiie de la ii«U>i4ue.

D’uu autre côte, cet atcroi»acmeiU extraor- I 
lUnslre do la pppulaûon ouvrière met souvent 
ls  ebaritS piUilique. «ou bou vouloir,
tlsns la-nécessite de restreindre son secours. 
Cela tait qu’au jour <lu niaU>eur, des familles | 
tUunandes honnêtes cependant, n'ont d’autre 
pwwaectiYS que l’taôpual avec la misère sou
vent pdUr ceux qui leur appurueuiiem.

Mflinii rn pleine prospélrié. l'ouvrier ne se 
iamv4 vop souvent réduit à la misère
Sar son inconduite causée par l ’eutralneineni 

u mauvais exemple.
Heureusement k> Gouvernement prête une 

oialn tutélalre Si certaines associations, dans 
iMquelles au moyen d’une légère contribu- 
Uon hebdomadaire, on forme une caisse de 
sscours mutuels pour touruir au.\ besoiius de 
leurs membres malades et «le ceux qui leur 
appartiennent. Déjà, plusieurs S<iclétès de ce 
■MMTS (ouctioiinent daus notre Ville et pro
duisent les plus heureux rtsultnts.

Aujourd’hui, Monsieur le Prtfet, nous ve- 
oon» solliciter o«tt« même faveur pour les 
ouvriers flamands do l’Association de la 
SaUiM-Famille établie à Roubaix et qui 
compte déjfi deux cent cinquante raembre.s. 
diMpianie-urois déjà ont pris l'enKaeenient de 
payer leur quoio-part, ei d'autres en grand 
oombna se disposent U en laiie partie ù leur 
tour.

Les soussignés jixotecteurs qui patronnent 
cette .Association, coueidèreiit comme une fa
veur de la plus haute portée, Monsoiur le Pri“- 
fat, si vous daignez autoriser les ouvriers a 
'former une Société de secours mutuels sous 
le  vocable de la iSainte-FaniiUe. avec un règk- 
menr cl-annexé.

Us vous .supplient en nif'me temps, Mon- 
sierir le Préfet, de voukrtr bien accorder la fa- 
ci4M de louer une M li«  pour y tenir leurs 
réunions «t offrir a tous ceux de leurs mem
bres qui 1»  désirent, un asile contre la cor
ruption et un moyen de se conserver dans 
leurs bon» sentiments.
, Vous mettriez le comlild a i<>urs vœux. Mon
sieur le Préfet, si vous O.-ugnicz accueillir 
favorablement ce double projet, qui nous s*‘in- 
I>le avoir d’autant plus de. chance de succi-s 
qu’U n’a d’autre vue que la consolidation de 
l'ordre public et la moralisation de la class» 
ouvrière qui sont le but constant de tou* nt>s 
efforts.

Les Protecteurs de la Sainte-Famiüe :
) S ig n é  : F. Ployette ( fa b r ic a n t ) ,  Tvuiemontle. 
i Deslombes, L Motte ( fa b r ic a n t ) ,  /. M^thon- 

Detoubrie. Mnttr-Duthuit, Louis Uelrbec- 
que, LouU Duriez fils.

(Registre d^s procès-verbaux, p. 7).
I

On peut remarquer que les signataires 
de oette lettre sont, pour la plupart, des 
ncma connus et bien aimés. C'étaient de 
grands et nobles cœurs qui s intéressaient 
ainsi, à cette population laborieuse et qui 
l ’aimaient non pas en belles paroles, mais 
«n  actes.

Cinquante ans après nous sommes ap
pelés à en rappeler le bienfaisant souve
nir. Il est donc ju.ste de rendre lionuiiage, 

■•n une fête iriout.liable, aux foiiÆiteurs do 
cette belle œuvre et :iux lioiiiines non 
moins généreux qui i oiij soutenue en 
pleine prospérité jusqu'à ce Jour. Tons 
ïe.s ouvriers du quartier, notamment, avec 
leurs faniiiles, voudront prendre part a 
cette fête, en pavoisant les iiMiisonü et les 
rue» pour faire l'accueil le plus enthou
siaste au président du Cercle, M. Henri 
Wattinne-’loulenidüdp, à .pii S.t f'.rrin- 
deur -Mgr Charost, ivi^pic <le Lille, vt 
Mgr CnristirK'ii, 6vè(iac di* <.cloplK.ii, 
clen religieu.N du c.iuvtjit !̂o Huiil.aix, ont 
promis leur piés<-nce, pour inn.u.\ inm- 
quer l’cxcellence de l:i bomie o uvre a l.’i- 
quelle il s'est dévoue avec son père depuis 
quarante an.'*.

C'est un hommage rendu au cher prési
dent, c'est vrai, mais aus-ti ce «t  un liim- 
aeur fait à tons les iocietaires et à tout Je 
quartier <le ia Kasse-Masure, et à la ville 
de Roubaix tout entière.

Voici d'aille’iirs c(jiiiii!cnf S.i (Irandeiir 
Mgr Charost lui-mèiue 1 indique dans sa 
lettre d'acceptation ; u JB viendrai soleii* 
n iM r  le 50 a n n iv e rsa ire  de vo tre  C erc le  
d 'o u v r ie r *  p a r  égard pou r vous, p a r  sym> 
p a th i*  p ou r R ou b a ix , p a r a ffe c t ion  pou r 
le *  ou vr ie rs . »

A l'œuvre donc, chers ouvrier.»:, ptnir 
préparer au premier P-i.'ileur et .tu c.'ief du 
diocèse une réception digne de lui. 11 faut 
(jue cette visite ue Mon^ign»ur, dans iu:e 
population iiieii humble et pauvre, lui 
fasse bien au cœur, par rentliou.siasme et 
Vsntrain que chacun mettra, petit ou 
grsüd. à la préparer et à la célébrer.

Ls fiogxAiumià Ues U t«s sera donné pius 
taxd.

Deux poids, deux  m esu res

Il convient de souligner le gests de 
l'Aiiso.ci&tion Républicaine L ibéral» de 
Roubaix «n  faveur des enfants de» écotos 
libres frappés d'ostracisme par les socia
listes qui s'embourgeoisent à l'bâtel de 
ville.

A l'occasion du 14 juillet, le » enfants 
des écoles publiques auront ieur gâteau, 
comme dans quelques mois des vêtements, 
des sabots, eomuie encore dans quelques 
jours on leur offrira ua voyage à Ja mer, 
le tout, bien enteinju, aux frais d ^  con
tribuables roubaisiéns. Tant mieux "^our 
ces privilégiés, mats est-il Juste de r«u ser  
les mêmes lavenrs aux enfants des écoles 
llbre-^ dont l'exlstetice est consacrée par 
la loi.

Cessent-Ils d’être pauvres, d'être roubai- 
slens, « 'ê tre  français parce qu’ils fr^uen- 
tcnt t:i»e école libre ? Serorrt-ils plus tord 
exemptés de l’impôt du sani^ parce 
qu’ayant reçu un enseignement chrétien 7 
<>oniir>e les autres i>etits français des éco
les publiques le« petits français fréquen
tant nos école* libfes paieront leur dette 
ù la patrie et au besoin verseront leiir 
anng pour elle.

Mais il y  a à l ’hOtel de ville des socia
listes sectaires qui se préoccupent davan
tage d'imiter les bourgeois anticléricaux 
que de faire disparaître les injustices, 
tout en se proclamant amis des ouvriers.

Très courageusement (oh combien !), Ils 
s’on. prennent h des enfants, et depuis 
1012 ont supprimé les quelques gâteaux

Xue recevaient lo^ élèves des écoles libres, 
dinirons leur bravoure, mais sonUgnon* 

l’injnstire flagrante qu’ils commettent en 
frappant dostraciume iine partie de la 
population infantile roubaisienne.

--------- - —A/WOVIA»--------------

Une chute  de  sep t  m ètre s

Un couvr«ur grièvw nsnt blessé
M. Je^n-Kaptiste Keftel, ans, 18, rue 

St-Honoré ù Koubalx, travaille comme 
couvreur pour le compte de .M. Hourgois, 
entrepreneur, ÎW, rue du Iriciion. l i  était 
occupé samudi matin sur un chantier de 
la rue de Auncy, loisqu'à la suite d'un 
faux mouvenieut il tomba sur le sol. d'une 
hauteur de 7 mètres.

Relevé sons connaissance, il reçut les 
soins d un docteur qui constata de nom
breuses contusions sur tout le corps, une 
fracture de la ianiije droite et une hémor
ragie iKisale. Le blessé fut transporté à 
riiApitai jiuis reconduit dans l'apiès-niidi 
à son doniicile. Le docteur Butruille fils a 
fait toutes les résarvea sur son état.

—  -  w v o f v v " — — r- -  ■

Paroisse Salnt<Joseph. —  Adoration . -  1>C3 
(Xôrcl'.t!» pruparatoin'i ù l'Aiioruliaii coin* 
iiiencent a-ujourdbui dunanclic. A toutes lei 
nie.'ses, le It. P. Tocqiîtt, missiomuiiie liiücé- 
saiii, j,rendra la parole.

Pendant la se'/iaUH:, les senrious seront 
donn.ès ; le inntin a la messe de 8 li. M, et 
le soir à 8 lieure.>.

Tous les paroissiens sont instanuncnt priés 
d'y aisisler.

La s'ileniiiti de I .\doration aura lieu diman
che jiroilijin.

K . Victor Diligent, avocat, lauréat de 
i’Ab<i(iémie Française. — Lians .sa séance 
de jeudi dernier, l'Académie Française a 
décerné son prix d’eioque-iice, d’une valeur 
do 4üüO francs, à notre concitoyen, M. Vic
tor Diligent, avocat à Roubaix.

r.e sujet imi>osé était »  .Montcalm », le 
h i'ii.' l'.inl ;i Ou.''! .’ ii' !r"- li-.llps an- 
-i,,i I 1..: (II . Ul~ .1 1 e.'C.llliell
;ii j i i r y  ne di.v;ijt ili | ; : i .  r trerito
p.i;;<.-M.

.Nous s'jiiiiUL'S liei;ifMi.\ de présenter a 
celte ücciisiun no.s féli.’it.itioii.s fi .\1. Vic
tor i)ili;4eiit, liis d'un e.^cellent catholique 
roubai)-ien, .Vl. Aini.; Diliiçeiit, qui pi.ii<lant 
plusieurs années «•oil.ilioia à «. La Croix n 
(le Itouijui.v-Toiirculng et signa du }>'eudo- 
iivnie « i-c Lorrain >. d.’s articles très ap
préciés.

.M. \ i< tor Diligent :;vait déjà vu récom
penser, ces teinp.s derniers par l'Académie
I r.-ini.aise, son oiivru«o intitulé : Les
• (rientatioiis syndicales,

Lo P ri3 id cn t du Choral Nadaud o l^p ier
d'seaaémi*. — M Je.-iii du
('lii.i:il .Saluait, vient .1 (t r j noinini' oflieier 
ir;.e,i.|> :iil •. .ü'tiii'lion s ; ;i

■ iil ii'ii' il I:o;il.ài,\ ou .M. lie j'.uit de 
i'e-,Ulli» (.-eriél .•lie.

M. Jenn .<e|le est iié à Koul lix, en iwn. Il 
est l'un lUs foiuliite ns <l,i Ch'rni .Vaihiud,
1 mt il devint viee-;ir. : |.uis lirésKleiil en

Il a iir;r:iiiis!' nomln'.' de (’ (.iie.,urs, de 
!r ;tiv .’il.--, dii i . s t.:ir I. > le^ liliis
r' piit.'.s, et ............. .nie i- ' n;ii| o<;iTite maril-
festaii<.n qui eut lieu à H'juhui.v. en l’honneur 
du inaitre S;itiit Saëns.

M. Jean Selle oui est architecte, a écale-

ment obtenu nn premisv prix départenientsT 
(l'airhltecture. un* médaille à L’Exnosition de
i ’.ni.s on lJif-9. ,s,>s j)pojets de monument ont 
■té il diverses ) l'iJi isos parmi les nieil-
leurs.

Non» nou* jolgnonK à-se» nombreux ahnis 
pour lui ]>rése:iter no» félicitation».

SuwSt seolalre*. — Mlks Lucie Van Troyen, 
Renée Vérin et O clle  Wldouck, nrésentéeii «n 
rertlflcat conipléfiwtntaire par Mie Declemy, 
directrice de l'écolâ libre de la rue d» la 
Chaussée, ont remiiorté un brillant succès.

Toutes nos fëliaitations à Mlle la Direc
trice très dévouée et a se* élèves.

AVANT LB D «PART POUR LA OAMPA- 
ONE OU LA MER, RAPPELEZ-VOUS la 
VENTE-RECLAME du mois de la maison 
RAMMAERT-JEU, Qrands-PiMS, MARDI
7 JUILLET. — oscasions à fairs sn o6u- 
PONS do lalnats, solsrlso ot ootdns fan- 
talsis.

En so momsnt, NOUVEAUTES POUR 
LA PLAQE ET LE VOVAOE i TENNIS, 
SERQE ET GABARDINE CREME 
DRAPS ET VELOURS po|ir CAPES — 
VETEMENTS TRICOT pour garçonneto et 
«Hottes. — MAIi^OTS DE BAINS, TIS
SUS st s e r v ie t t e s -e p o n o e . t is s u s
POUR OUVRAGES. Prix tris avantageux.

(«■•Xi
Distrlhutlon ds gfttsaux aux enfants des

éeoiss likrss. — Nous rappelons que l'Asso
ciation Républicaine Libaiale a ouvert une 
souscription destinée à pemiettre une dis

tribution de gâteaux à tous les enfants des 
école» privées.

Les dons sont reçus par M. Paul Dclior- 
ter, secrétaire ds l'Association Républi
caine Libérale, rue du Vieil-Abrenvoir, 
33 bis.

Pab. voitures d’enfants. Réparationo 
Oroufro-Chovallor, 13S r. Plorro-ds-Roub«ix.

o«r>-2
Une grève aux MaMfteemeNt» Seillisz. —

25 pr«<>stHirs des établissements Georges 5ell- 
lie;;, i'uo Heelnnui. se sont ml» en grève, de- 
niaudsnt une révision de ^arif et la siipiires. 
sion des apprentis presseurs. I.'établls.sement 
occupe -iao ouvflers et ouvrières.

Pour la Jsunosoe. —  Toute, la collection 
Mame y o li»  volumes reliés à 1 fr. 50) iKîut 
lui êtPoeonflée. -  LECTURE POPULAIRE, 
3C, Grande-Rue.

ËTAT-CIVSI. OE ROUBAIX
Nous recommandons t* B APTEM E TH O M AS  FU* 

Supérieur a tous, &, rua du Priez, IJLI.F.I 000
du «  JuiU ft ISU 

NaleiancM . —  René Vanbavarbèka, n i «  W a tt e t 
Six, 38. —  Simone Coatoau. ru *  do Bouvines, cour 
Fontter. 1. —■ IVèml Dècle, rue Crouy, 3. —  Jean 
Mant. bou le fa rd  U « Cambrai. —  Herm ance Souri», 
rue et Im ita u » JJarlie-d'Or, cour Cou»tol». 7. — 
(ieurgctte Helimls, rue M «U . B, cour Ooudezeane, 1.
—  KmtUebiie Kspèce, ru «  M akellerle, » .

D écès. —  I> n o »< lte  D a c a m tn . M  o O *. s. p ., O ra n d e- 
P ls c r ,  « 6. —  l^ o p o ia  V o n d e ve n n e , t »  an s , b ro M ie r , 
ru e  A im a , S « ,  c o u r  T e « « ,  8. —  A lp h o n s e  I.a n d r4« j x ,  
«7  ans. sp.. tw u le v a rd  d e  R e im s . 9*. —  L é o c a d le  I>u- 
c h a te a u . 78 a n » ,  s. p .. ru e  d u  C o q -F ra n v a U . 1» 4. —  
J u le »  M a te ic o t .  * s  an e , r e lie u r ,  a v e n u e  J o U a n - I ^ a -  
che . —  0 « o r « e *  F o u fn le » .  61 ans. p e ls n e ro n .  a » e .  
B o e  J u lie n  L a « a c l t »  —  L o o u  B a ta U l* .  sa a u » ,  r a t-  
ta cb e u r .  a vau u e  J u l ic n - L w s e l ie .  —  J u lie  l it c o u -  
t r e ,  bo a n » ,  s. p.. ru e  n ia iic t ie m a U l* ,  37.

WATTRKT^OS. —  K a l»»ance«. —  M arlu » l^b ru n , 
rue du T illeu l. #. — Fernund et M arcel P Ipart. rue 
Féllx-Kaure, 17. — »o « ) « r t  Beukart, hameau d « 
Sainte-M arguerite, malaon Juboru.

M ariav». —  héoa IXiJardIn, monteur d.? m étier, 
e t Uermatne V anBteaw enbur»*. boblaaaac.

WASQÜEHAL ^
billet» de la souscription du pèleflna^ de
^e'^lûscripUons des personnes qui m  propo
sent de prendra part au pèlerinage devant- se 
faire avant lo IS juillet, les Intéresse* »ont 
invités à donner^au plus vite leur nom. 27, 
rue Mlcbelet.

Un budaet Solide. — Déciidément la situation 
budgétaire de Wasquehal émeut de plu» en 
{duTl opinion. Après les imppessions que nou« 
laissait l'état de la caisse, et que nous avons 
communiquées, voici qu'un électeur nous 
adresse, sous la rubrique • Un budget so
lide » les notes suivantes qui prouvent que 
nos craintes ne sont que trop fondé^ ;

Le Conseil municipal, dont nous attendions 
la réi»nlon avec cuiïosité, s'est ré i^ . J'at ttlt 
« avec curiosité ». car. SiM. les Administra^ 
ieurs rendaient leurs comptes.

Naturellement on a vanté l’excellent état des 
finances, quoi qu’en dise « certain haletant de 
VVasuuohal • ». On a Jeté aux yeux des élec
teurs « une poudre de chiffres ». ou « des 
chiffres en poudre » comme l’on veut. 
C’étaient vraiment de beaux chiffres, il» 
éuient même trop beaux. On avait même, 
dan» un but de Drécision. calculé â 1 avance 
nour qil'il y ait des centimes, pas de ces cen
times additionnels dont on parle souvent et 
oui font tellement le cauchemar d’Hn cohsatl- 
ier mmiieipal du Centre que, dan* une séance 
où l ’on devait votçr e centime» addiuoiinels.
Il fut pris d^Jn beau üMe, â la ijoncée de la 
somme minùnè qu'est un centime,' et eut le 
ccurage de rrcr«'ser d» 1e« mettre dt: sa 
pocho. H en aurait même mi* 3 à cûle des 

autres pour faVre un aou (sic). Et dir<. que 
la plupart de ceux qui dirigent la commune

ix>nc après l'expo»4 de ces chiffras, trop 
beaux pour qu’ils soient vrai*. M. le Maire 
s’en prit fi la réaction qui cherchait, dans la 
critique des finances, un moyen de prc»pn- 
gande éle.otorale. 11 fiaraltrait même qu’il fit 
pnsscr un rmuvals quart d’heure il certain 
habitant «le Wnftquehal qui aurait dévoilé la 
mauvaise gestion des llnanres.

Eh bien ! -M. le Maire, voua me permettrez 
de VCU.S «lire que cet habitant de Wa.tquehai 
avait raison, et je vous illrai franchement 
que les chiffre* que vous avez donnés à la 
Jftniére séance du Con.sell soi\t de « faux 
chiffres «. Oui. que les élfcteurs sachent qu'ils 
ont été trompé», qu’il n’y a plus do budcet 
et qu’on ne sait pus où il est p-issé. 

Voulcr-vou3 me iiermettre quelque^ ques-

*^*i®VourqiK)i un citoyen de Wasquehal fst-11 
allé pnr deux fols à la Préfecture pour le 
motif que vous cnnnals.^ez ?

2« I»e» boulonTerrt recevrnnt.ils. nu Grand 
S'iir le 2 /> ■!.'•<><* francs «mi leur sont ilim 
\lors ils ont le temps d'attendre.

3» Ici c’i st linporfnnt.
Poiiniuoi MM. I.elenne et Oiililed, îiccuits 

par uue .‘.ituiition financière, des pins criti
ques, ont-ils fuit, il y a quelques inoi.s, une 
démarche • pres«ante » ii hi l'icfecüire T 

fiseralent-ils flirt connaUri- quelle autori- 
.sation ils ont obtenue à la suite de cette d«̂ - 
rnarchc. autoris.Ttion « qui ne leur a été ac
cordée qne le matin du 1er mai J91 • ?

C’e«t pent-être >̂our cela que le 1er mal n'a 
! . < i.' :iii-<i hriU.'iiit f|\n- tf- iii.fre»-«nn.'. 1, 

\.,u . lU rim I.. >• ■ liiir '̂ei- de Iü réponse, .si 
,. , sir. i.l

i;ii leniiiii Uit, Iioii.s .!i-.r,ii>. une fois en- 
rftn\ \\MK(|nehul o»v*
I, < li.-l.in.a-s de lil < Olllllir'le s.Mit (iMIUS uti ét.'lt 
pitov.ilde, et qu'il eut fruli<'ii\- <|iie ],.« ou- 
vrieij; nient domi" leur coiiliiuce à i|<> tels 
I.ridlti'iir*.

l'n i:ii‘rl> iir rmifrivnl i t i 'nitrlrnri,'ii.r 
VV.VSiJI KIt.VT,. N.-Iisvinro. M:uiiltp 
.M.ifiaKi l'ierre Uini. Jomiialkr. et .M.utefelm- 

Pl.jyart.
I.A .N N O V . - M a r t a w .  - K d .iu a n l lie a iis ii  r . ji.i 

V  u r. a  J to iib a lx . < l  Iriiia C iiie tto . i i iAh u
I,a i i i io y .

n-i- r -1-1

ROFFRES-FORTS FICHETS. enntro I* 
uni e t le feu , 13. ru e t ia t io n a ie . L IK l  F .
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LYS=LEZ=LANNOY
Abus de oonflanca. — Vendredi matin, un 

homme U<. :j() u '■!'> ans préseiiinit chf>z 
M. TevilxTiiitin néaiocium en cycles, rue du 
iiois, et demandait ù loue-r nirvéio ’, en as- 
sunnt <iu'il rentrerait le même jour. Pour 
convaincre le négociant il donna un nom

d’émr^unt.
Là journée s’est p a s ^  et le cycliste n’e*t 

ÎV18 pevenn.
•Nf. 'rcriinsrin<in a été roïiîé son aventure 

ù la pdice, qui a ouvert uns «Wiiiét-e.
l,tS-lj^:zi,A.\NOV. piililicailon. — Julc4 H»n- 

diHijc, ïlnsrufur. à Lys. et i.'erniu>a« Lejeune. ll»»o- 
raiide. Uuatulx.

Marlasc. — Jules Dehoate, tisserand, à Nechln, et 
Jule Iiepraefer, dévidcuse k Ly».

Osgion LoïT. employé, et An*Me Lézy, *an» pro- 
fn«lon. —«René I>u|int. garçon lioulanger. et Pal- 
myre Debnlne, .serrante. — Jule» I.aliaut, tl»«flranü. 
et Marie Saln«ler. JoumallÈre.

SAVOI'i DES PRiWES RI! COWO
Maiies-vsus des imitation*. N° 1M. V.Vaissier

0E33

. HEM
SwoeSe Mslalrs. — M. nobsrt Benolst, de

NéciUn, vient de passer brlllanpiient les épreu
ve.-; du brevet flémenttiire, à fïoual. avec 
dispense d'aiî<î d'nn nn. Toutes nos félicita
tions au dlstlngii.' directeur. .M. Augustin Hé- 
mar, et au jeune Uureat.

TOURCOING
Conseil moDiciptl

Suite (le la sfitnee du 3 ju ille t 19H 
-%------

Bureau de Blonfaisance. — Le Conseil
donne un avis lavorable aux coinpte.s d’ad- 
ministratioii et de gestion <lu liureau de 
Uit'niaisance pour l’année 1913, se 
fraiit par 31tj.(H9 fr. ‘J3 de recettes et 313.009 
francs 96 de dépense^.* list également 
iniprouvé le budcet supplémentaire pour 
VJU uul prévoit 33.5W fr. 01 de recettes 
et ii.îc.'i fr. 41 de dépenses.

Assurances. — Un avenant est passé 
avec les Compagnies pour l'assurance con
tre riucendie dn Bureau de Bienfaisance. 
Par suite de la création d ’un* meunerie 
la prime à paver passe de 0,11 ÜîOO ti 
t  fr. 0,00. I.e citoyen Uestombes présente 
une ol/servation : ii trouve étrange de voir 
porter Je coût de l'assurance de 39 à 4Ü0 
francs. Il ne s'est pas rendu compte du 
changement de taux de la prime.

Los ooniM sS ds gestion des Hospicss por
tant aur une somme da 9li9.(H9 fr. 9* en 
recettes et ên dépenses sont approuvés.

La Commission sMiminIstratIve des Mos- 
pKMs demande à être dispensée de la mise 
en adjudication d'une parcelle de terrain 
de 492 tr. 78, située rue dit Flocon, qu'elle 
propose d'aliéner .iti profit' 'de la société 
anonyme des Habitations à bon marché. 
Accordé.

Collàso do jauilis filles. — Compte de l'ex- 
tcrnat pour 1913 : recettes 43.800 fr. 40 et 
dépenses 3Q.%7 fr. 80. '

Coinpte de l'intemat ; 52.177 fr. 77 en re
cettes, et 6LtiJtt fr. 00 en dépenses.

Le Conseil approuvé ces comptes et de 
m4m« les prévisions du-budget supplémen
taire. Enfin, ,il autorise -une dépense de 
15.000; tr. p o fr  agrandissement du loge-, 
ment du concierge et pour installation 
d'une infirmerie.

Monument du général Vandammo. — Le 
général Vandaœnie a pris une part active 
et décisive à la bataille de Tourcoing, en 
1794. Le Conseil vote 100 fc.ancs pour par
ticiper à l'érection d’un monument à sa 
mémoire dans la ville de Cassél.

Servieo do la voirlo. — M. le Maire va 
séorraninar le service de la voirie. Uns 
somme de 2 5 .^  francs «M  inscrtte dana 
ce but au bud^ret supplémentaire. Dan» 
une prochains séance, le maire exposera 
ses projets dans un rapport. .En attendant, 
le vote du çrédit est enlevé de confiance.

Perooption tfso droit* d’oetrol sur iss 
tramways. — M. Destcmbes demande que 
les mepioyés ne soient plua astreints à ré
diger un procès-verbal lorsqu'ils ont à per
cevoir deux ou trois sous de droit sur le 
tramway. Un ticket de la valeur du droit 
perçu serait snlfisatit. Le CAiseil ss range 
à cet avis. \

Ofiloo pukllo des hahltatlons à bon mar
ché. — Le Conseil d'Etat exige que le Con- 
aeil municipal prenne l'engagement d’ac- 
îorder mille francs cltaque année pendant 
trente années, à titre U'encouragement. à 
l'Ofllce Puitllc. Le Conseil vote cet enga
gement. Le décret d’autorisation paraîtra
incessamment.

Subvsntioa — La société de préparation 
rUnion Post-Scojaire a demandé une sub
vention à l’efTer de participer au 27* con
cours national des sociétés de préparation 
militaire qui eut lieu à Paris le 27 juin. 
Une somme de 500 francs lui est allouée, 
après observation du citoyen Pierpont.

Ce dernier se plaint de s'être vu refuser 
L-» salle du Gymnase Municipal pour les 
Pttpilles do la sociale. I l  f*ut remarquer 
<nje M. I-aaache a dit dans une conférence 
que les railicaux allaient former une jeu
nesse de leur nuance politique. Et natu
rellement c'est «iaiis les oeuvres post-sco- 
laires que les radicaux vont trouver leur 
jeunesse et ee sont les contribuables qui 
vont payer. , x • ^

M. le maire répond mie la réunion de 
dimanche n’avait paf de caractère politi
que.

M. Pierpont réplique que M. le maire a 
une opinion politique ot que c’est comme 
homme politique qu’il s’est trouvé et a 
parfé à la réunion du Gymnase.

M. Lagachc renie les paroles que sort 
propre journal lui a attribuées. Nous y re
viendrons.

Sapeure-Pompiere. — Le nombre des 
pompiers va être augmenté. En conséquen- 
ce, le Conseil décide d'élever au grade de 
capitaine le lieutenant commandant du 
corps.

Afsuranoe du Personnel d9 la Condition 
Pulilique contre les accidents de travail.
— La compagnie d’assurances V.? ■■ Tra
vailleurs Français •> vient de résilier le 
contrat rwissé avec la ville pour l'assuranco 
du persbrmel contre les accidents de tra
vail. I#c nraire propose do passer une nou
velle police avec la Compagnie Présérva- 
trice iin taux de 1 fr. ‘V. de» traitements. 
I.a primo à payer sera de 2.425 fr. 15.

Le délai de résiliation est porté à un 
mois ot «n  «as d ’occident grave le calcul 

In rente sera basé «ur la totalité du
.aliiii'e Si'ii-J .iiiieiine réducli'in.

Ecolo ds garçauR du Blano-Scau.
D'iinnortiintes liepenses ont été fuites
[>iiur la i i f  "'tion do l'écide d .-> "iircoi.s du 
l;]anc-Se;iu. M. lo niiiirc <il'''PO‘-e d'en faire 
cni'ore «le niniveüe». il demande de démo
lir les cal inets d’aisiinccs ef d’y substituer 
une int-liillition (yimport int iiti système l'i 
effet d’enu et du tout à l'égoût, le pavnge 
li un*' parti» de la cour, la transformation 
(lu préau, au moyen de cloisons mobiles, 
en une salle tr^»i vaste. Tons ces truvaux 
mtraiiieront encore pour les contribuables 
une dei>eiise «le lO.d'IÜ francs.

Hôtel de Ville. — -M. le maire propose de 
transformer la galerie latérale <le gauche 
au rez-de-cliaussée. r.e< portes vitrées qui 
^P'ireut celte galerie de la salle «l'iioniieur 
di.-ipiiraîtraient et :ive<> elles l'aspect triste 
de cette p.irtie de l'édifice. 1>> plancher en 
niauvais état seri.il remplacé par une mo- 
saï'jue et des ouvertures obturées par des 
dalles de verre i>erinettant de donner <le 
la clarté auN galeries du sons-sol. Le devis 
étaiili l ’ar M. Sevin, directeur du service 
(tes hâtiments. s'élèverait à n.fX'O francs.

Retraites ouvrières, — Elire chaque an
née, les membres de la Commission des

Retraites Ouvrières et Paysannes apparaît 
il M. le maire comme une obligation «  phi- 
lop.iperasslère ». t p  conséquence, il pro- 
po.-e de renoiiv^er le nmnaat de MM- Léon 
Chantry, titiiluire et Louis Tiberghien, sup
pléant,délégués patrons et do l̂3A. Henne- 
baut, titulaire et Léon üecostère, suppléant 
délégués ouvriers. Leur mandat sera re
nouvelé, toùt le temps qu'aucune réclama
tion ne surgira.

(A  suivre)

R éparation  d ’une in justice
•

L'Association des Pères de Famille Catho
liques nous communique l« texte d'une aftuha 
qu elle va (aire plauarUur sur les mur» de la 
ville ! •

TO V nQ VFXXO lS, "
On vient d'alflcber sur les murs de notre 

villa ia longue liato des réiuuiasances.urga- 
niséas à roccaeion dê la féte natlonkie et, 
comme toujours, on y trouve l'annonce 
d'une distribution de gâteaux et d.- frian
dises aux enfants des écoles nuinicipales, 
à l’exclusion de tous le» autres. '

Au nom d'une égalité et d'une fraternité 
qui n'existent plus qu'en paroles, ua vu 
jiriver plus de 6.000 enfants d'un plaisir au
quel ils ont droit.

Ils y ont droit, parce que leurs parents 
paiant l'impôt, comme tout le monde, «t  
que c'est avec l'a rga it des impôts que sera 
payée lu note des gâteaux. t

Ils y ont droit, parce que la loi, si facile
ment oublieuse de la Justice et du droit 
lorsqu'il s'agit d»i» catholiques, s'est for
mellement prononcée, et à diveraes repri
ses, en faveur des distHbutions faite*j>ar 
les niunicipalités aux enfants de toutesrles 
écoles qu’elles soient officielles ou libres 
(Article 61 de la loi du 5 avril 18?4).

Ils y ont droit, parce que devant la 
caisse municipal, il ne l>eut pas y avoir 
deux sortes d'enfants, dès lors qu’il s'a
git de distribution générale de douceurs 
aux petit». • , __

Et puis, n'est-il pas odieux d'hoLiuier, 
dans une ^ge si tendre, une catégorie 
d’enfants que l'on comble de privilèges, à 
Se considérer comme civilement supérieurs 
à coux qui ne- fréquentent pa* le» mêmes 
locaux scolaires et à façonner eu eux, à 
leur insu ̂ peut-être, mais d'une manière 
Infallllble.time mentalité qui les inspirera 
pendant towle leur vie ?

N'est-il pa» navrant qu'un Jour de 14 
juillet, les enfants de» écoles catholiquos 
soient obligés de constater <iue, pour le» 
républicains d'aujourt«’hui. il y deux sor
tes de Français, ceux qui prennent tout 
et ceux qui n'ont droit à rien ?

On demandera pourtant, un jour à tous 
ces jeunes garçons de donner à la Patrie 
le service militaire et, s'il le faut, l'impflt 
du sang, comme on les oblige à payer au
jourd'hui les droits de douanoet d o^troi.

Alors, pourquoi les traiter aujourd'htil 
en parias et les exclure de la distribution 
de gâteaux ? Le coup qui les frappe rejail
lit sur leurs pareuts qui se sentent légiti
mement froissés d'un tel procédé sur^ut 
un jour de fête nationale.

Mais une protestation ne suffit pa*. Il 
faut une réparation et nous demandons 
aux ho#n*te« gens qu'un tel procédé ne 
laisse pas iosensibles, de s'unir à nous 
pour offrir aux petits enfants de France 
qu’on oublie, la brioche que d’autres leur 
rvfu.»onl.

La souscription ast ouverte dès maintt- 
naut et tcius.les dons seront reçu* avec 
reconnaissance, aussi minimes qu’ils puis
sent être, aux adresses cl-deseouS :

■MM. Romain Flipo, ruo do Guianos ; Le- 
comte-Dubar, à Tourcoing-les-Francs ; 
■MaTq‘jaille, rue de Chartrc.®, 1^ : Lucien 
V'*alÀué, TViWxo ■ Tr>»i« m»m. riM
du Général-Drouot ; Desor, n i e w l a  Croix- 
Rouige, 201 : J.-B. Deschamp», ruO de Bou
logne i Louis Desurmont, rue Victor-Huffo,
26 bis : Alphonse Duforeau, rue du Mou- 
Un, 10.?i ; Ernest Degueselle, 85. rue des Ur- 
sullnes : Désiré Peckre, m e DeHurmont ; 
Abbé Leper^, rue Nationale, 149 ; Henri 
Leclercq, n>e Nation-ale. 78 ; Léon Besème, 
rue de Lille, 145 ; Victor Stien, rue Hou- 
chard, 101 : Carlos Flipo, nie Jacquard ; 
tibrn lrle Catholique, 18, rue de Tournai.

L’AoMolatlon do« Péraa do famHIe 
MtholiiHMO do Tourcoing.

■ ■ . ' VWTWV-------------
s ORFÈVRERIE argem et*métal araenté

V* RO.MMENS-VANZEVEREN : 13, Gde-Place
0276

—--^WO'V»  ̂■ ■ I ■ ■
■leunom c«tlioii«ua. — Aujourd’hui, toute 

Ja Jeune.sse catholique dç Tourcoing et de ses 
cantons compte sur tou» ses membres pour 
assister, dès trois heures, k Linselles. à la
grandfc fête d’été de la Féd.ératlün. çt fêter le 
grand omteirr catholique, M. Orousanu, dé. 
puté de la circonscription. R<^union de -tous 
le» fcroupe» au patronage.

Pharmacien* de garde .^ur aujourd’hui, 
dlmanéhe, a partir de midi. — MM. Leccsu- 
vre. 2^. rue de Uuakwque ; Dcmbure, 34. rue 
de LUle.

CHAPELLERIE 8EQARD. rue Saint-Moanes,
Colfftires pratiques pour la Plage, la Cam-

eî luû  Liu^uu ue
Hutues XanUisies. 027S

Action  L ibéra le  Popu la ire . — La S* section 
fait célébrer en l’église Notre-Dame, demain, 
lundi, à 7 heuxes, unu mesae à l ’intention de 
.NI. Victor üïcraene, adhérent défunt. Jeudi 
prochain également, h Notre-Dame, A 7 heu
res 3 '4, sera dite une messe pour le r^poe de 
rùina de M, Jules Lemaire. Les adhérents 
sont \ priés d’y assister.

PAR FU M E R IE , EPONGES, PEIONES 
Oau-Delattre Ï9, rue Nationiilc. Tourcoing

• 014»
Assistance aux familles nombreuses. — Les 

lions de paiement du mois de juillet seront 
délivré* demain, luruii. de 9 h. d midi, au 
lî.iège du bureau <Je bienfaisance.

Musée (urmé. — Par *uite de lu mi^t de M. 
fCugtne Jourdain, le* Musées Ue la ^ainbre 
le Commerce seront fermés en signe de deuil, 
les dimanche 5 et jeutli »  Juillet.

Pour vos Appareile Plioteirapliique*, pla
ques, papiers, accessoires, travaux, adressez- 
v<ju* oh«z é. Deeroix, 16, rue Tournai, Tg.

(1239
Les mal élus. — Amusante fm de séance, 

vendre<li, au Conseil municipal. C'est à qui, 
d̂ .■s radicaux et des soci^ilistes, se rcpwclm 
!e pins. amèneni(?nt d'avoir btà « mal élu ». 
i:e« .Messieurs n ’ont pus tiré la conclusion. 
Nou» allons combler cette lacyne en leur 
rappelant que la. Représentation Propor- 
tiunuoll«i tvut en donnant à «hai{ue jy^rti 
sa justa part do mandats dans loa astn^ 
hlées publiques, mettrait f<n à la quei«ln« 
d<-s <> n i. i l  é lu s  ... I !  f a i i d in  l ' i e n  q u 'o n  y  ;ir -

É T A T -C IV IL  d e  T 0 U R C 0 I N 6
du t Juilk t i » n  

N.Ui>>>a.ncc.<i. — L »n U  lla liiia . rue du Centre, 1. — 
l ia ii  Verlia<jjlie. rue ileb Uunclicrs. la.

Dctès. — ïxilaiiBe niaiK art. 11 muls. rue de Bit- 
elle. î. — MatliTlile Sl\. 7 mois. Imuk-vard (larabcl 
la. I. — Kulliie Caitnirc, lii ans, s. |i.. rue d 'Ila - 
»fp . 3.

V-O-A.A'%- -

K 4LLUIN
Allocation* aux familleo nombreuse*. — I,es 

bénéficiaires des alloeatioiis aux ramilles
• loiiibreuses sont iiveitis uu il pruvent se pré
senter .'i la mairie, à pariirde lundi prortiain.
- lur toupl: *r leur bon du mois de Juin.
Nécrolcgie. — Nous ;<i’prenons avec regioî 

;:i mon de M. I a j u i s  l.c umte-C'.nianilne, qui 
e»i endormi i.ieuseinpiit dans le .Seigneur, ce 

•iiatni, vers n lieurus. e.i son domicile, rue 
rislv, «  l'âge da 73 uns.

Aviparnvant négoelrtnt RotViilx'. M. L. Ix>- 
'.mte s'étîilt retiré u Mouvaux depuis K ans 
■nviron. Chrétien ardent et z*lé il fai.sait 
t*artie de toutes lee o.'uv.o* de ia p.i. '̂jisse où 
il apportait l'exemplo d'une vie tout entièra

consacrée au bien, d’un dév'ouernent que ri 
ne savait rebuter et d une abnégation »iui foï< 
çait 1 estime luéme des incroyant^.. :

Véritable apôtre, il vuului; uvi:nt tout éten, 
dre le ro.vaiuue ûu Chr.̂ st sur les Anies «  
dan* Ja société. L'n des douze premlar* t roo.i 
gateurs de la « Croix », A Roubaix. 11 était 
à Mouvaux. un del plus fersM*. soutiens d̂  
notre journal qu’il souliaitalt répandre daui 
tous les foyer*.

t-elle unanimement roprettèe
M. L. Lecorato avait huit enfants, dont trol 

reiMieusc», uim» vi»iiaiiau.« »i ,«>14*  à-/ni.» ut 
la Sagesse.

Ses Tunerailles auront lieu mercredi, ft 10 h, 
en l'église Saint-tirrmain, *a paroisse.

-Nous l'ié.sentuns nos chi>étiennes condoléat* 
ce» u toute sa l'anilile éplorée.

HAI.I.IJIN. — Uu 4 Juillet. — Marlaga. _  Emiw 
'Uiiumt.-'X »U|4MPBK 'iaiinnf» '«u» M '»Hi>«}Sini»
84 ans, RobliAun.

ROXCQ. — Publications. — LouU Vaadammq 
ticaua* de peine, et Maria Caatelatn. retordeuie. -t 
Henri Ijimmertrn, torroyenr, et Madeielo* Boua 
kelhove. tallleusp. — Alphonse Oejwyn. tiomme dt 
IM-uie. ot «crm.iiiir Druuart. «•ilKiieu»-. — Albert 
BMktacIs. iirufc.sM.>ur. vt Marcellue Ulic>i, coutif 
riore.

L IN S E rE Is
Interruption de courant. — En vue de l'cxd 

cutioii dt travaux importants sur le réseau; 
le courant éiectrique sera supprimé aujoun 
d hui dimanche, de 7 h. du matin à 7 h d# 
soir .environ. / .

MOUVAUX
Une iniquité. — Les élèves des écoles libref 

de lu Ville de Mouvaux sont traités en pariai 
et odieusement e.xclus depuis 1913 des large* 
ses municipales faites aux enfants do* écoH 
laïques r.vcc l'argent de tous les contribiiablel 
il l'u<'casloii de la KéUi Nationale du 14 Juillet 

Leurs vaillants amis des .\sso<iniions d<» 
Anciens Elévc>8 de i'Ecole du Sacré-Cœur «  
de*i Aneiviines Elèves de VEcole Jeanne-irAi< 
(paroisse St-Germaln) veuk’nt, cette aniw 
encore, n^parcr cette criante injustice <i
consLstP à faire souffrir des )vetlt» français • 
des petites fra n ça is  en les priv.ant des gâi 
teau-ic oiaciels auxquels Ils ont uu droit ul4 
Bulu. 1

('ne amplo distribution de gâteaux, excel 
lents bien que non officiels, sera faite à tou 
les enfants de toutes les écoles calholiquti 
(k> la Ville. Les amis des F.coles lilires soi

i#
si niinlnv? soit-elle, à l'une de.*; udreaso;' 
vantes : <

MM. leaii Destomties. président de l'.Assflj 
ciatiou des .'\nciens Blèvps de I’Ecole lilif* 
ili-s uarçons ; Uenis IlelUn, vice lirésident 
16. rue Verte ; Henri Lclau. 8»; rue Kl| 
lier ; Léon Barbe, 54, rue Carnot ; Eilm

lis
priés de bien vouloir contribuer à la répar:» 
lion de c<»tte injustice eu envoyant leur obtde

Lecomte, 23, rue Marceau ; Henri Delaii 
noy, rue de Wcsquchal. cité Slahieu. 5J 
Gustave Hollemaert. 4. rue de l'.Aniiral
Courbet

A Mesdames Lepers-Ghestem. présidente d< 
l’Association des .AncienoM Elèves d| 
I'Ecole Jeanne-d’Arc. rue do Tourcoing 
70 ; Hellin-Roger. rue Kléber. M. et Dell 
crolx-Carpentlfc', rue de Roubaix, 84, vie» 
présidentes. 5

Réoeptlen de la «  Jeanne-CTAre >. — 
jonru'hui dinianche, à 7 heures et demie d^
-soir, aura lieu la n'ception de la Jeann 
-l’.Arc, qtil ne put se faire dans la oemaine'Icause des saluts préparatoires de la fête 
l’Adoration.

Cest au retour tle Linselles dont les gyro 
nastes se rendroIR est eprès-midi à la réuniol 
de la Jeunesse catholique, et dans la rcmi.«H 
officielle dea réconiMases se fera pnr M 
Groussau. débuté ihr isord, qu'une manifesta4 
tion de sympathie aura lieu en l'honneur 
nos vaillants A ^ nes gens.

l>s vins d'lvo..iieur seront ensuite servis ad 
jpâtïonage, rue Négrier ’

Nous espérons qne ia population mowval^ 
loise atira à cœur àf. féliciter comme il coa< 
vient cette belle société. 1

fait une déchirure musculaire dans la f(^ioi» 
lombaire. 12 Jours fle erpo*. Docteur Butruili«( 

... — _  ■

AVIS AU PARRAIN
Bien ne vaut par sa nuiCHSlQ 
LE «t  ■oa/ARFjDlf

BAPTÊME OELESPAUL-HAVEZ
98. Ra« Rattooslo

0S59-3

Mi«CÛ-El\-BARŒIi
Aeeideat ds tk̂ avail. — .\ la ciiocolateri*

Fnwiclioniime et FsuchiiLe, une biscuitiénu 
Jeanne Dnforest, 19 ans, demeurant â Marcq.i 
en-Barœul, 130, rue de Lilie. utiliaait uuo 
plaque luétaliique sur «aquelie eUe allait dèi 
poser de la pâte à biscuit, cette flaque lui e^
plaque luétaliique sur «aquelie eUe allait dé 
poser de la pâte à biscuit, cette claq 
tombée sur-la  jambe gauche, lui occasionnar 
une fracture directe du tibia au niveau da 
son l'3  inférieur. Le docteur Massôn lui «  
prescrit 40 jours de repos. J

MAHCQ-EN-BABCEUi:,. — Nalaianca». — Bcartett^ 
Van Pra«t. rue du Tlswge. — André Oekioipe. rW 
du Risban. — AcSès Ocmarez, H a u te - lio c « .Cet 
malne VancpsteaoMe. rue du Tlnaac*. — Flrmli 
Selo***. a OtMSiu. — Ucnaaino Saav«uae. charnu 
de ha taire _  . .

p lo y é  d o  c o o im r r rc .  À A r ra s , e t M a r ie  V an  B la ’ 
tra c te , la n s  p ro fe ss io n , à  M a rc q . —  X.0 UIS B e rtb < f 
d om i'S tl(iu e. a  M a rc q . e t  G e rm a in e  N 'o lle t. tissa, 
ra n d o  1  M a rcq . —  A lp h o n s e  D ou asem art. Jardl/ 
n ie r , à  M a rc q ,  e t E lU a  C a th a ta lo , c o u tu r iè r e .  K 
M a rc q . s

X tar la irts . —  E U * V c rw ite rd e , J o u rn a lie r , a M u r a J  
e t  L e o i i ie  L a u re n t ,  sans p ro fa c s lo a . à  M a rq u e tte . ^  
LæuIs u rou sc z , m a c o c .  à  M a n iu e tt e .  e t M a r in e  V e «»  
w a errie , !>«>blneuse. A  M iiecq . |

D écos. —  L.oetitLa F lé va t, M  a n » ,  uun» p ro fe ss lo n i 
ru e  M o n t jo l l le r .  —  L o u is  M a ré ch a l, 'm an s , F a ^  
n ro f.-vJ on . ru e  ScrlTC . —  S oph ie  H c rb a u t. «7  a n a  
m «n a (è r e ,  ru o  d u  U o irtcTard .

ROUGES-BARRES 
M o rt «u b it s .  —  S a m e d i m a tin , v e r s  6  h.«

Mme P;.uoque. demeurant rue de Bouges. 
Barres, se disposait à prendre le tramwa* 
Mongy. au Buisson, pour se rendre aux 
Halles quand elle !>e trouv'a indisposée. 1 4  
■abaretier voisin lui fit prendre un peu dt 

cognac, mais, soudain elle * affaissa. succomÉ 
but a une emixjlie. Le docteur BoudaiiUez, 
api^elé. ne put que constater le décès • |« 
corps fut tninsportii à son domicile. La ’ dèi 
fuiite était âgée de 67 ans.

LE RENCHERISSEMENT DE LA VIE
Chacun le constat* et lo subit : c’est I4 

grande préoccupàtion actuaiie.
M »is corobieu surtout peuvent à boa 

«droit S’«n  alannér ceur pour ou f l’henvn «i- 
la T^ratte a sonnC a l 1{U1 Vont- plus a 
compter désormait quo sur le produit dc 
leuis économies ! ,

La rente viagère, en leur fournissant 1* 
moyen d’augmenter notabloment leurs ro» 
venus, peut seule leur permettre de faira 
face à cette inévitable majoration de dé« 
pense::».

lis trouveront à la fois un Intérêt rému
nérateur et une sécurité absolue en s'adres
sant à ia National«-Via (Entreprise privés 
assujettie au contrôle de l ’Etat), qui no* 
tamment par « s  réserves libres, consti
tuées au cours de près d'un siècle de ges
tion économe et prudente, se place au pro* 
mier rang d« toutes les compagnies

Envoi gratuit de tarifs et renaeign» 
mcnts. S'adresser à Paris, au glèee so. 
cial, 2, rue Pillet-Will, ou au bu r^u  dt 
quartier at chez lea agents généraux ea 
province, notamment à :

Lille, -MM. Ueieiils et Duthoit, 11, BotK 
levard de la Liberté ; à Douai, â M. Ro. 
baut. 59, rue des Ferronniers ; à Q u » 
iterque, à MM. Bech et Le Bail. 14, ru* 
Saint-Sébastien; à Cambrai, à M. Le Flon, 
1, rue du Chapeau-Vert ; â Valenelannoa 
à M. Uart«vcUs. 7. Boulavard Froiaaart

Ogà


